
casser un coin de la bar-rière et à créer une dé-charge publique, non loindu stade de football. Mêmel'arrière des logementsdes enseignants s'esttransformé en véritablesdépotoirs. « Une situation
catastrophique», pour laproviseure de ce lycée, Na-dège Nang Mayombo. Fort de ce constat alar-

mant, la société Averdas'est rendue, le week-endécoulé, dans ce lycée, poury apporter un peu de pro-preté. Après que les pointsnoirs ont été débarrassés,des bacs à ordures ont étéofferts au lycée pour labonne gestion des or-dures. Un geste visiblement ap-précié par Mme le provi-

seur, présente lors de cegrand nettoyage. « Je suis
émerveillée de voir ce que
fait Averda aujourd’hui
pour notre lycée. Elle vient,
une fois de plus, démonter
son coté d'entreprise ci-
toyenne, au service de la
population. Ces bacs à or-
dures devraient désormais
permettre aux élèves et au
personnel résidant au sein
du lycée d’éviter de jeter les
ordures dans la nature.
Tout ceci y va de leur
santé», a t-elle lancé.Avant de boucler cettejournée, les agents de lasociété Averda se sont ren-dus au lycée Paul Indjend-jet Gondjout, où le mêmerituel a été effectué, sous leregard admirateur des res-ponsables de l'établisse-ment.
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Comme c'est le cas
chaque année, autorités
gabonaises et françaises,
ainsi que les membres du
corps diplomatique, étaient
réunis, samedi matin, sur la
place de France au Camp
de Gaulle de Libreville,
pour honorer la mémoire
des braves soldats tombés
les armes à la main pour
''la Mère patrie''.

CE samedi 11 novembre2017 a été marqué par descérémonies commémora-tives de l'Armistice, le 99eanniversaire de la fin de laguerre de 1918. Près d'unsiècle après, le souvenir deces cloches qui sonnaient àla volée dans toute laFrance reste encore vivace,avec au front, des claironsbondissant sur les para-pets et sonnant le "Cessez-
le-feu" pour mettre fin à unconflit débuté quatre an-nées auparavant. Françaiset Allemands étaient par-

venus à se regarder sanss'entre-tuer, et un armis-tice (arrêt des combats)était conclu, laissant der-rière cette guerre huit mil-lions de morts et sixmillions de mutilés.A Libreville, les autoritésgabonaises et françaises,ainsi que les membres ducorps diplomatique,étaient à nouveau réuniscette année sur la place deFrance au Camp de Gaulle,pour honorer la mémoirede ces braves hommes

tombés les armes à la main.La cérémonie militaireétait présidée par le géné-ral Charles de Kersabiec,commandant les élémentsfrançais au Gabon. En pré-sence de Dominique Re-naux, ambassadeur et hautreprésentant de la Répu-blique française dans notrepays, et du ministre des Af-faires présidentielles et dela Défense nationale,Etienne Massard KabindaMakaga. Au programme decette commémoration, une

cérémonie de pied ferme,la décoration d'agents et ledépôt d'une gerbe defleurs.Au-delà de la commémora-tion de l’héroïsme des an-ciens de la Grande guerreet du devoir moral de leurrendre hommage, la célé-bration de l'Armistice seprésente toujours commel'occasion méritée de s'in-cliner devant l’engagementexceptionnel de ceux quel’on appelait alors, dans unterme générique, les "ti-
railleurs sénégalais", issusde l’empire colonial fran-çais, qui s’engagèrentcorps et âme dans la dé-fense de la Mère patrie.Beaucoup étaient d'ailleursissus du Moyen-Congo,selon les termes del’époque. Facile donc d'imaginer ledéracinement, les souf-frances, les sacrificesconsentis par ces frèresd’armes. D'où l'importancede célébrer aussi le lien desolidarité qui en naquit, etqui demeure indéfectibleau-delà du renouvellementdes générations.

Près d'un siècle après, la France se souvient
Commémoration/Armistice du 11 novembre 1918

Frédéric Serge LONG
Libreville/Gabon

La fanfare d'une unité de l'armée gabonaise 
lors de sa parade.
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Le ministre en charge de la Défense nationale,
Etienne Massard Kabinda Makaga, a pris part aux
festivités, aux côtés de l'ambassadeur de France,

Dominique Renaux.
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Une partie des éléments français au Gabon au
terme de la manifestation.
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LE lycée national LéonMba, l'un des plus grandsde la capitale, est noyéedans une insalubrité to-tale. Canaux d'évacuationd'eaux bouchés, despoints noirs d'orduresdans les quatre coins del'établissement. Ce quin'offre pas un environne-ment sain aux enseignants et aux élèves. L'incivisme des popula- tions mitoyennes au lycéea poussé ces derniers à

Les lycées Mba et Gondjout débarrassés des ordures
Lutte contre l'insalubrité en milieu scolaire

AEE
Libreville/Gabon

Les riverains ont cassé une partie de la barrière du lycée
et ont transformé cette partie du stade en décharge.
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Un engin d'Averda procédant au ramasage des 
ordures derrière les habitations des enseignants.
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L'ESPLANADE du magasinPrix-Import d'Okala a servide cadre à la 4e édition dela récolte des produits di-vers au profit des enfantsen difficulté sociale de lacommune d'Akanda, à sa-voir des jouets, des vivres,des vêtements, etc. L’œuvreest de l'association"Akanda Avenir". Elle se dé-roulera chaque samedijusqu'au 23 décembre, afait savoir le président del'association Brice LandryNguema.
« L'objectif étant de récolter
le maximum de produits qui
devraient être distribués à
la fin du mois de décembre
aux petits», a-t-il indiqué.Au regard de l’engouementsuscité auprès des dona-teurs, pour cette premièrejournée, Brice Landry

Nguema, se dit très satis-fait. « A notre 4e édition, je
suis d'autant plus satisfait
que les gens ont épousé ce
concept d'entraide. Lorsque
nous avons lancé cette ini-
tiative en 2013, nous avions
un objectif à atteindre. Celui
de permettre aux enfants
habitant la commune
d'Akanda, qui n'ont pas la
possibilité d'avoir le sourire
pendant les festivités de fin
d'année, d'être heureux.
Akanda, comme beaucoup
le pensent, ce n'est pas seu-
lement des personnes nan-

ties qui y habitent. Il y a
également des personnes
dépourvues de moyens qui
n'ont pas la possibilité d'of-
frir un bien-être à leurs en-
fants. Et à ceux là,
l'association Akanda Avenir
est là pour les soutenir. Et
nous sommes satisfaits de
voir qu'au premier jour du
lancement, beaucoup de
personnes se manifestent
déjà. Occasion pour nous de
remercier profondément la
société Averda, qui nous
soutient dans cette grande
œuvre», s'est-il réjoui.

Engouement des donateurs

Œuvre de bienfaisance/Akanda/Collecte des pro-
duits divers au profit des enfants en difficulté sociale

AEE
Akanda/Gabon

Le DGA d'Averda, Joseph Minko Olenga, effectuant
son geste de solidarité.
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